
"Qu’est-ce que vous faites, comme métier ? »
Martine répond :
Je suis assistante maternelle
… un instant de silence. …
C’est vraiment un métier, ça ? Vous êtes payée pour rester chez vous
toute la journée et jouer avec les enfants ! Vous en avez de la chance ! »

Martine est assistante maternelle depuis presque 20 ans, alors c’est
vrai que cette sorte de phrase, elle l’a entendue très souvent ! Et même
aujourd’hui, bien que l’image de son métier évolue vite et dans le bon
sens, elle sait qu’elle risque encore, de temps à autre, d’être confrontée
à des interlocuteurs qui ont du mal à reconnaître son indispensable
professionnalisme.
Pourtant, elle et ses consœurs, que certains s’autorisent à considérer
comme « sans profession » pourraient légitimement revendiquer
d’exercer « cent professions » au cours d’une même journée !
A titre d’exemple, faisons-en un rapide survol.
 

Femme de ménage, lingère, cuisinière … et ludothécaire 
Comme tous les matins, quand les parents et les enfants entrent chez
Martine, la maison va devoir être « nickel ». La veille au soir, après sa
journée de travail, elle aura tout préparé en étant successivement
femme de ménage, lingère, cuisinière et ludothécaire. En effet, il lui
aura fallu ranger les jouets du jour pour préparer ceux du lendemain, à
la fois pour varier les plaisirs et parce que ce ne seront pas forcément
les mêmes enfants qui viendront. Ensuite, après une nuit de repos, le
réveil pourra sonner. Aussitôt, elle sautera du lit et veillera à la bonne
mise en route de sa propre famille (petits déjeuners, préparations en
tous genres … heureusement que, maintenant, sa fille est grande et va
à la fac). 
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"Hôtesse d’accueil, animatrice … voire éducatrice, institutrice 
Une fois tout cela terminé, elle s’apprêtera à devenir hôtesse d’accueil.
Dès l’arrivée des loupiots, elle affichera un grand sourire, prendra des
nouvelles auprès du papa ou de la maman pour savoir si tout va bien,
leur souhaitera une bonne journée et les rassurera sur celle que leur
gamin va passer avec elle (ce qui ne sera pas toujours facile si les
parents ressentent une quelconque angoisse qu’il va falloir
désamorcer !). 

Et puis, la porte va se refermer. Les trois enfants que Martine accueille
seront arrivés. Il y a Enzo, une bébé de 6 mois, et deux « grands » :
Gwénola, qui vient d’avoir 2 ans et Hugo qui ne va pas tarder à les avoir.
Enzo a mal dormi. Elle va le laisser se reposer en l’installant
confortablement dans un coin calme de la salle de séjour, de manière à
le surveiller pendant qu’avec ses deux co-équipiers, elle devient
animatrice. 
En effet, quelle meilleure solution que de commencer par jouer avec
eux pour leur permettre d’atterrir et de s’installer en toute confiance ?
Ça pourra prendre une demi-heure, une heure, parfois plus si l’un des
loupiots est particulièrement énervé ce jour-là. 

Si c’est le cas, elle sortira peut-être un livre et deviendra conteuse. Ça
tombe bien, elle adore ce métier et, à plusieurs reprises au cours de la
journée, se servira d’une histoire pour aider les enfants à bien vivre les
transitions entre un moment et un autre (aller au lit, attendre le retour
de papa ou de maman …). 



"Gestionnaire, diététicienne, professeur de cuisine … 
Elle se montre donc gestionnaire du stock de la cuisine mais,
tout en préparant le repas de midi (et en gardant un œil sur les
enfants qui jouent pas loin d’elle), elle va également devenir
diététicienne et professeur de cuisine : elle expliquera à Gwénola
et à Hugo ce qu’ils vont manger, leur montrera comment ça se
prépare, combien de temps ça cuit, confectionnera avec eux des
yaourts dans sa yaourtière, peut-être même du pain, dans sa
machine à pain toute neuve … 
Et la maison, peu à peu, se remplira d’odeurs ! Ces bonnes
odeurs dégagées des menus que prépare Martine, à sa manière,
et qui vont s’inscrire pour toujours dans la mémoire des trois
loupiots. 
Voici enfin arrivé le temps du repas. 
C’est un grand moment à partager ensemble 
mais, là, les choses vont encore un peu se compliquer. 
Car Enzo, après avoir dormi une grande partie de la matinée est
maintenant bien réveillé, bourré d’énergie et réclame son
biberon en criant à tue-tête ! 

Psychologue, diplomate … 
Pour satisfaire au plus vite sa demande avec toute l’attention
que nécessite le fait de donner un biberon à un tout-petit, elle va
donc devoir commencer par être une psychologue persuasive
en expliquant aux deux grands qu’ils vont devoir attendre
qu’Enzo ait fini de manger pour qu’elle s’occupe d’eux.
Opération réussie ! 
Ensuite, une fois qu’ils seront servis à leur tour, le calme pourra
de nouveau s’installer … surtout s’ils ont réussi à bien
comprendre qu’il fallait consommer ce qui était dans sa propre
assiette et ne pas piquer les victuailles dans celle de l’autre, qu’il
convenait d’avoir terminé son repas (et que les autres aient
également fini de leur) pour se lever de table et retourner jouer
après s’être lavé les mains, etc. 



"Enfin, une foule de trucs pas si simples à faire intégrer qui, une
fois encore, nécessitera de sa part bon nombre de talents dans
les domaines de l’autorité et de la diplomatie.

Pour la vaisselle, on verra plus tard. Ce sera pendant la sieste des
enfants. 
Moment idéal pour que Martine, plus tranquille, puisse ré-enfiler
son costume de femme de ménage afin que la maison soit en
bon état à leur réveil. 

Monitrice de sécurité routière, juge, avocat … 
Tout à l’heure, s’il fait beau, ce sera le moment d’aller faire un
tour au square. Pouvoir gambader ça va les mettre en forme ! Ça
y est, les enfants sont prêts ! 
Enzo est calé dans sa poussette, Gwénola et Hugo blottis aux
côtés de Martine et, là, elle va de nouveau changer de métier. Sa
nouvelle profession : monitrice de sécurité routière. 
En chemin, elle va tout leur expliquer : qu’on ne doit pas courir
dans la rue, qu’il faut faire attention aux sorties de garage,
attendre que le petit bonhomme vert soit allumé pour traverser,
bien regarder à droite et à gauche avant de descendre du
trottoir, etc… Une fois arrivés au square, sa vie va paraître plus
détendue, mais, hélas, ça ne va pas durer longtemps. A peine
sera t-elle assise à l’ombre avec Enzo sur les genoux que les
deux grands vont partir en trombe jouer à travers les bosquets !
Elle en verra un, mais plus l’autre! Oh là là, ils sont où ? Elle vient
de devenir surveillante, à la fois attentive au tout-petit serré
contre elle, mais aux aguets, avec des yeux en gyrophares qui
scrutent en permanence les moindres recoins du jardin pour
s’assurer que les deux gamins sont toujours là. 



"Soudain, les voici qui arrivent en se tenant la main. Hugo pleure
à grosses larmes : ll s’est fait voler son seau par l’autre garçon, là-
bas ! Aussitôt, Martine, flanquée du petit, va intervenir dans
l’affaire en étant à la fois juge et avocate. Avocate pour plaider la
cause d’Hugo et qu’il se sente protégé, mais quand même juge
de façon à récupérer l’objet du délit et éviter que l’autre loupiot
ne recommence ! Une fois le conflit réglé, elle prendra aussi
quelques minutes pour être pédagogue et expliquer aux gamins
qu’il faut savoir partager ses jeux, prêter ses jouets, tout en
acceptant que les autres aient des choses à eux, qui ne nous
appartiennent pas. 
Pas facile à comprendre !

Infirmière, herboriste … 
Ainsi, au gré des événements, le temps au square va passer très
vite, d’autant qu’elle aura été appelée là encore, vers de
nombreuses tâches, de nombreux métiers : Hugo a glissé en
courant. 
Il s’est fait une petite plaie au genou droit en tombant. 
Grâce à la trousse à pharmacie 
qu’elle promène toujours au 
fond de son sac, elle va devenir
 infirmière et soigner son bobo.

 



Gwénola adore les fleurs et les feuilles qui tombent des arbres.
Elle en ramasse plein et les confie une à une à Martine pour sa
collection. Tout à l’heure, une fois rentrés à la maison, elle
deviendra herboriste en les faisant sécher entre des pages de
journal. 

D’ailleurs, il faut repartir tout de suite, les parents des petits ne
vont pas tarder à rentrer du travail. 

Conseillère parentale, confidente, comptable et juriste … 

Dans peu de temps, elle leur racontera le menu de la journée et
se montrera prête, disponible pour répondre à certaines
questions qu’il se posent, elle sera peut-être appelée à devenir
conseillère parentale et même, parfois, confidente ? D’autres
soirs, elle sera obligée, avec tact et diplomatie, de jouer le rôle
de… « videuse », si certains parents se sentent tellement bien
chez elle qu’ils n’arrivent plus à en partir ! 

 



Enfin, quand la porte se refermera pour la dernière fois, elle
pourra enfin se poser quelques minutes, tout en pensant
aux autres métiers qu’elle risque d’avoir à exercer au cours
du prochain week-end, à savoir : comptable et juriste, pour
s’occuper de ses contrats de travail, de ses salaires, de ses
congés… 

Pour l’heure, il est 19h15, elle commence à se détendre. La
journée a été bien remplie ! 
Mais elle entend la clé tourner dans la serrure et la porte
s’ouvrir ! 
Son mari fulmine contre les transports toujours en retard,
contre les dossiers à finir à la dernière minute .. Après lui
avoir lancé un rapide « bonjour » en enlevant son manteau,
il lui dit «Tu te rends compte, je n’ai même pas eu le temps
de déjeuner à midi, tellement on a eu de boulot ! J’ai une
faim de loup, on mange dans combien de temps ?» 

Alors, si, à l’école, les enfants des assistantes maternelles
doivent remplir une fiche sur laquelle est marquée :
Profession de la mère, il faut leur conseiller de répondre
sans hésitation : 
« Cent professions » cela n’aura rien de mensonger !
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